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LA SOCIÉTÉ DE PIBL1C1TÉ, “RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET, Secrétaire de la -éùuction et admlnUtratearPropriétaire
lu de fiilre place 
■ tempi qui noua

UN DIFFÉREND du comté d’Elgin, ainsi que du rap
port ou jugement rendu à la suite 
d’une enquête qui a déjà eu lieu. 
Il veut aussi que l’on institue une 
deuxième enquête. Nous ignorons 
ce que sont ces accusations.

douane, les bureaux de poste, les 
travaux publics, etc.., etc.

Elles ont atteint en 1883 le chiffre 
de $28,730,256. contre $27,067,102, 
en 1882.

Disons tout d’abord qu it a été 
dépensé, au compte du capital, la 
somme de plus le quatorze mil 
lions, .aquelle se répartit comme 
suit :
Chemin de fer Inter
colonial.....................

Ch-min de fer du Pa
cifique........................

Chemin de fer de rite 
du Prince Edouard.

Canal Laehine...........
Canal Murray...........
Travau, sur l’Ottawa 
Canal de la rivière
Tay...........................

Canaux du St-Lau-
rent............................

Canal Welland.........
Navigation de la ri
vière Trent...............

Edifices publics d’Ot
tawa ..........................

Télégraphes....... ........
Terres publiques.......

LE CANADA FIIEZ 
LES CIGARES

Die.,
urs directs.

Nos lecteurs savent que la com
pagnie du Pacifique Canadien avait 
interdit la circulation des trains du 
Grand Tronc sur le chemin de fer 
de l’Union Jacques Cartier, au dé
triment du commerce en général. 
Sir Charles Tapper a informé la 
chambre que de l’avis du Ministre 
de la Justice, ni le gouvernement, 
ni le comité des chemins de fer, ni 
le comité du Conseil Privé ne pou
vaient intervenir dans les cas de ce 
genre. Seul le parlement fédéral 
avau le pouvoir d’autoriser une 
compagnie à se servir de la voie 
d’une autre compagnie. Le minis
tre des che nins de fer écrivit dans 
le temps à la compagnie du Pacifi
que qui lui répondit qu’elle voulait 
non pas interrompre la circulation 
des convois mais protéger simple- 
m nt ses droits Ce sont les tr ba
naux qui ont réglé le différend.

Ottawa et Uull, 26 Janvier 1884

CABLECOURRIER
M. Mu lock ayant demandé copie 

de tous les documents se rattachant 
au désaveu des lois provinciales. 
M. Blake en a profité pour se plain
dre de ce que les lieutenant-gouver 
neurs étaient trop lents à transmet
tre ici les actes de leurs législatures. 
Il est arrivé môme que ces lois qui 
devraient être soumises le p us tôt 
possible à l'exécutif, ne lui sont 
parvenues qu’un an après leur pas
sation. Ce qui est ridicule.

>
Sir Charles Tuppnr a présenté 

hier le rapport annuel du ministre 
des chemins de fer et canaux.DE FER

raw-

COURTE *

ET

$ 1,616,632 96

10,052,402 71

57,186 02 
396,496 96 

84,171 68 
620,784 67

4,831 80

66 616,43 
549,433 29

40,767 16

70,419 95 
49,149 05 

562,221 30

En réponse à M. Massue, lu mi
nistre des finances a dit que V* gou
vernement étudiait en ce moment 
ta question dus banques.

M. McMillan, de Vaudreuil, a 
présenté, hier, une pétition de MM 
J. U. A. Mongenais 11 autres, de
mandant une charte sous le nom 
de compagnie du chemin de fer ■ e 
Vaudreuil et Prescott.

1884 JANVIER 1884LA
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NTRE
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points à l’est.
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MANUFACTURÉS PARVENTE
S. Ml & FILS

liïlEAL.

ARGENT COMPTAIT\
M. Cook a fait rire, hier, à ses 

dépens, toute la députation eu 
chambre. Sir John A. Macdonald, 
après avoir donné des détails sur 
la vente d’une ferme au lieutenant 
gouverneur de Québec, ajouta que 
ce dernier avait, parait il, l’in ten 
lion de s’y établir plus tard. M 
Cook se leva alors pour demander 
au premier ministre si M. Rohi- 
taille amènerait aussi les porcs 
qu’il élève, 
qua sir John, mais ja sais que si 
l’honorable député allait lui faire 
visite là bas, il y serait fort bien
accueilli.......

Tableau ! !

Avant de prendre l’inventaire.

i PASSAGERS J
es Jours *

LVKC
5 IMS Â ton MAH. ÜE 5

Le gouvernement du Nouveau- 
Brunswick a obi nu des avances 
du gouvernement entre ie mois de 
mars 1882, et le mois de février 
1883, s’élevant au montant de $210, 
000, à vOnipt.i de sa subvention, el 
paie un intérêt de pour cei t.

ETOFFES A ROBES—703 ptè as d’étof
fes à rob-s, achetés en Job Les 
'meilleures que nous ayons ;t .nais dues.

COUVERTES—311 paires pour être ven
dues peur moins du coûl <’o la ma-
nnfaciure. Un garçon. Ag. >3 K X 16 uns, pou

(i e généraa nie. f u* 1I3 dans une
GILETS POUR DAME—110 gi'cts pour privée. S'adre. r . Tc.e bélanger, 264 rue 

dame (un autre jub), a molli-- prix. Sussex if

TOILE A NAPPES—49 pièces venant 
d'étre reçues. La moins chère à 
Ottawa.

TAPIS—96 pièces qui doivent être vendues 
pendant le mois. Bon march i.

PULLMAN. 3 déc.ECHOS DU PARLEMENTre Bonaventure, de Mont- 
io 1er Grand Tronc. Ver- 
tra 113 du c'ieiu n de 1 r 

>' les lignes s’étendent 
îaritimes. et a x vi les do 

froy, A,bany, et New-

ON l>. MANDE$14,171,413 96
Ces dépenses sont fortes sans! L'honoreble M Royal demandera 

dont , mais elles représentent nn mardi, la nomination dur. comité 
capital sous forme de propriété ap- char«é d’é,udlfr *a de la
oartenant au gouvernement, sauf nav,Satlon e a ale u 30n' 
le chemin de 1er du Pacifique ca
nadien. Elles sont aussi justifiées 
par l’état prospère de nos finance?.

Les subsides accordés aux diffé
rentes provinces s’élèvent à olus 
de trois millions et demi. En voici 
le détail :
Ontario..............
Québec...............
Nouvelle-Ecosse
Nouveau - Brunswick. 456,971 23 
Manitoba
Calumbie Britannique 207,995 66 
Ile du Prince-Edouard 164,6'4 07

maison

Nov. 1S83, les trains cir-

Arr. ft .Montréal.
11 ..'15 a.m.
»*20 p.in.

Je l’ignore, répli-Le député-ministre des finances dit 
dans son rapport qu’un état des 
comptes entre Ontario, Québec et 
le gouvernement fédéral a été sou 
mis aux trésoriers de ces deux pro 
vinres, et qu’il est à espérer que le 
règlement ne se fera pas attendre.

wSSt
MM. Houde et Cameron, de Hu

ron, ont donné avis qu’ils présente 
ront, lundi, un bil1 à l’effet d’abro
ger l’acte relatif à la vente des 
liqueurs.

fiArr. ft Ottawa.
12.20 p.in.

•OU p.iu.
ussagers se rend nt dû- 
ns changement de chars 

lépçu d mmeut do tous les
t Jttawu à 8 heures du 
t au Coteau avec le 
Toi onto et to. tes les 

•es qui arr.ve à To 
Le train partant 
raccorde ù la 

tréal avec l’exp

mS
DES so im’sgions v-nclietécs, portant la 

souscription “ Hubilt. ..nuits 1 our la Pol'ce 
à cheval,” et adressées à i'Honorable Pré-K BRYSON, mm & Co„ aident du Couse" Privé, Ottawa, seront 
reçues jusqu'à midi, Jeudi, 14 Février 1884.

Des formules imprimées de «emission, 
contenant tou 1 les i enseignements voulus 
uant aux articles et les qualités requises, 

seront fournie., par le roussigné.
On ne recevra que t-a soumissons qui se

ront faites sur ces formules. On pouira 
voir des échantillons de tous les articles eu 
s'adressant au Bureau du Soussigné.

Chaque soumission devra être accompa
gnée d’un chèque “accepté” par une ban
que canadien, 3, pour une somme “ égale à 
dix pour cent” nu tufa dv soumission, le- 
quef • hêquo t>era confisqué si la personne 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si clic n< glige Je compléter le 
service entrepris. Si la sou.u ssion n'est pas 
acceptée le chèque oern remis.

Il ne sera rien payé aux jouruanx qui pu- 
hlironiîce .tc annonce sans y avoir été d’a- 
Lord autorisés.

Sir John A. Macdonald devra 
prében ter, lundi, un bill qui éta 
bliera un système par lequel les 
populations sauvages pourront se 
gouverner elles mômes.

A.IS DE MOTION JVox. 152 et 154,

RUE SPARKS.
$1,196.872 80 

959.252 80 
398,753 01

V.i correspondant de Peneian- 
guishene nous apprend qu • l'on a 
décidé d’y construire line superbe 
église en l'honneur ues piemiers 
missionnaires Jésuites qm sont 
al'és évangéliser les sauvages dans I 
cel'e région. L’édifice coûtera, dit- 
il. à peu près $150,000, i tl’emplace
ment où il doit s’élever est déjà 
acheté. Il sera fait des souscrip 
tiens dans les provinces d’Ontario et 
de Québec et ailleurs.

d’Ot’ 
Static 
ress .de M. Blake demandera, mardi pro 

chain, copie de tous les ordies du 
conseil, correspondance, des mé 
moires et représentations faites au 
sujet de la prime d’encouragement 
accordée pour la fabrication du fer ;

Aussi, un état indiquant le nom- 
cre de saisies opérées à chacun des 
ports douaniers du Canada pendant 
la dernière année fiscale, et aussi 
pendant les six mois expirés le 31 
décembre dernier ; le chiffre des 
amendes perçues dans chaque port 
pendant chacune des périodes pré
citées, et la manière dont on en a 
disposé, donnant les noms des fonc 
tionnaires qui en ont r. çu une 
partie et le montant reçu par cha 
cun d’eux.

it Central
>.m., Burlington 12.10 
.00 a.m., X\ hite River 
, Concord û.35 a.m., 

ftashua 0.55 a.m., 
stun 8.30 a.m. 
i Nashua 

er, Providence et 
r. & N. E. R. R's. 
de Montréal à 8.45 du 
avec l’express de nuit 
New-York viâ Spring- 
i viâ Lowell à 7.00 p.m.,
1 P-m. et New-York à 
à Montréal à 8.25 du

227,153 04

n= Le i hef de la gauche ne perd pas 
de vue l’honorable M. John O'Con 
nor, et demande celte aimée, encore 
un état de toutes les sommes payés 
à ce dernier et dont la chambre n’a 
pas été informée.

a avec les $3,606.672 61

Nous avons parlé hier de la 
dette publique.

Le tableau comparatif suivant va 
nous montrer maintenant quelle a 
été l’agmentation dans les dépenses 
que l’on est convenu d’appeler 
ordinaires, parce que le gouverne 
ment peut les restreindre plus ou 
moins.

FRED WHITE, 
Contrôleur 

P. C. du M. O. N
En réponse à M. Blake, le mi

nistre de l’agriculture a évalué le 
nombre des immigrants, l’an der 
nier, à 133,303, et le nombre de 
ceux qui sont allés des autres pro
vinces à Manitoba,-à 52,428.

3EMIERE CLASSE NOS EXCÉDANTS Ottawa, 10 Janvier, 1884.ÏUFS EN ACIER
i Sud ot.l’est changent do 
roture « > ontréal où leur 
ms frais extra et sans que 
zouper.
i pour n’importe quel en-

ROBES DE BUFFLES I
ROBES DE BUFFLES 11

Les excédants depuis trois années 
se décomposent comme suit :

1882 1883
Gouvernement civil ..$ 946,031 $ 986,721

.... 582,200 740,768

... 253,1.61 437 734

.... 772,821 734,354
Travaux publics........ 1,123,140 1,859.799

....... 1,183,414 t,t(’6,96

........ 368,456 47 ,825

1880- 81 surplus
1881- 82 surplus............. 6,316,352
1882- 83 surplus

S 4,132.743autre renseignement peu- 
bureaux du Grand Trono. 
«les billets, rue Elgin, 

rrivée des trains sont

Alice au grand DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dans les salles d’encan do

«era tick-berry, 29 rue sp»rks,tb«
Législation . 
Immigration7,064,492 M. Somerville, de B ant, est cu

rieux de savoir ce qu’ont pu coûter 
au pays les voy ges en Angle 
terre ou ailleurs, des membres ou 
des délégués du gouvernement, et 
demande un état qui lui donne ces 
renseignements.

ire du 75ème mé 
-e de trois minutes avec Total. 817,613,597 

M. Cartwright, lui. n’a jamais pu 
nous présenter autre chose que des 
déficits.

en face de l’hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $6 à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japon nais. 
Sur 33 ptaux d’ours il m’en reste qu 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tous au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marchand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TAOixBERRY,
- Encantcur.

M. Charlton prodigu ;, lui aussi, 
les avis de motion. Aussi, il doit 
demander divers états indiquant :

lo Le nombre d’acres de terre 
affermés au Nord Ouest, pour les 
pâturages, les conditions des baux, 
et les recettes ;

2o Le nombre d’acres de terres 
arpentés à Manitoba et au Nord 
Oaest, l’an dernier, et le coût de 
ces travaux,

3o Le nombre d’acres de terre 
vendus, l’an'dernier, et le prix ; le 
nombre d’acres de terre affectés à 
la colonisation suivant les projets 
numéros 1 et 2, et le montant reçu ;

4o Le nombre et la durée des 
pei mis accordés pour la coupe du 
bois, la somme payée au gouverne
ment, l’étendu • du territoire com
pris dan- ces permis, les noms des 
porteuiS de licences, les droits im
posés, les réclamations faites, etc. ;

5o Le nombre d’acres de terre 
compi .s dans le» homesteads concé
dés en 1883, ainsi que dans les pré
emptions.

Sauvages........
Police à chevalD. G. LINSLEY, r<i1 

Gérant.
.$5,529,413 $6,344,162

Les dernières élections expli
quent l’augmentation que l’on re 
marque sous le titre de législation. 
De même que le mouvement rapi le 
de l’immigration, la nécessité de 
maintenir la paix au Nord-Ouest 
entre les sauvages et les blancs, et 
d’y protéger les colons à l’aide de 
la police à cheval, justifient ce 
surcroit de dépenses.

La perception du revenu pour 
les douanes, l’accise, les bureaux 
de poste, et les travaux publics ont 
coûté $6,477,,120, en 1883, centre 
$5,878,565 en 1882. Mais d'un autre 
côté le revenu s’est beaucoup 
accru, comme nous l’avons démon
tré, hier, de la manière la plus 
concluante.

TotaliBsaagers.

ivcnteurs 
ille & Oie.,

I.A SITUATION FINANCIERE
L’Intercolonial fera toujours par

ler de lui. Lundi prochain, ce sera 
au tour de M. McMullen de deman
der un état indiquant le nombre de 
tonnes de charbon transporté par 
ce chemin de fer en 1883, les lieux 
où ce produit a été livré, le coût 
du fret, et les tar fs spéciaux, s’il 
en est.

Assortiment CompletLes comptes publics soumis à la 
chambre nous ont permis d’analy
ser la situation financière du pays 
Ainsi le lecteur a pu voir que le 
revenu de la dernière année fiscale 
s’était élevé à $35,724,649, contre 
$33,383,455 en 1882, Le tableau 
suivant indique les principales 
sources de ce revenu :
Douanes..............
Accise..................
Postes..................
Ti avai x Publics
Lite; êt................
Casuel..................

Wevets d'Lnventi u 
longue, Marque* 
ce et de Bois 
«pondant*, aux Etait- 
pc et en France.

)LLE & Cie.,
tAMBiui Victoria, 
u îles Brevets, 
OTTAWA, Ont.

E. G. LAMDDRE1«
X». U Rue I; IDEA U.

contrat de malle 30 mars 1883

DES soumission cachetées, adressées au 
maître général des Postes, seront -eçueS à 
Ottawa jusqu à midi, VENDREDI 22 FE
VRIER 1884, pour le transport des malles 
de Sa Majesté, par contrat pou - quatre ans, 
dix-huit fois par semaine, aller et retour,

tre New-Eainub trgh et Ottawa à partir 
1er Avril prochain.

Le transport peut-être fait à pied ou au
trement, les malles devant quitter le bu
reau de New-Edingburgh tous Us jours, di
manches exceptés, à 8 00 a. m., 1.00 p. m. 
et 7.00 p. m. et devront ôtr, rendues au bu
reau de Poste d’Ottawa à 8.20 a. m., 1.20 
p. m. et 7.20 p. m.

Les malles devront quitter le bureau de 
poste d'Ottawa immédiatement après cha
que échange de malles et ê*re rendues à 
New-Edingburgh dans les vingt minutes 
suivantes.

Des avis imprimés, contenant de plus am- 
I les informations quant aux conditions du 
contrat prop, sé, peuvent être vues, ei des 
formules de soumise on peuvent être obte
nues aux bureaux de poste de New- 
h :rgh et d’Ottawa au uu bureau du 
gné.

VIEUX DE 54 ANSM. Cameron, de Huron, a entre
pris d’exe-cer une surveillance ja
louse sur tout ce qui se passe au 
Nord Ouest Hier, encore, il a 
dema; dé un état qui nous ren
seignerait s ir le nombre, le site, 
le coût, les opérations, la fermeture, 
et la direction des fermes-modèles 
établies au Nord, Ouest, pour Vins 
truction des Sauvages,—ainsi que 
copie des rapports des agents.

.$•23,500,582 

. 6,26 ,116 
1,800,391 

. 3,101,138 
. 1,001,193 
. 191981

L’Elixir
«ii «ii m- du

h t’égütiu lialsamiqiie
PAKIS h Total du revenu, $35,364 401 

L’excédant du revenu sur les 
dépenses est de plus de sept mil 
lions. Nous sommes donc bien 
loin de l’ère des déficits.

3 guérit la dyspepsie 
••stomac. les iodfges 
nie, l’engorgement du * 
et les coliques.

Lion de l’estomac elide 
estifs. *
ent après le repas, à 
érèe à dessert, c’est le 

stomachique connu. 
Tun verre à viu le 
$t un purgatif sùr 
et se fait

:Y H. DOWNSREDUCTION DE PASSAGE

A subi une éprouve de CINQUANTE- 
QUATRE ANi> ei a ctô reconnu comme le 
meilleur remède contre les

RhnrnCH, !» Tiinx, la Cogne- 
Inched le. maladie*

de, I*

Le Pacifique a réduit considéra- 
entrei blement les prix de passage 

Ottawa et Montréal à l’occasion du 
carnaval le 4 février prochain. 
L’annonce de celte réduction -a 
raltra lundi prochain dans notre 
journal.

Il arrive peu souvent que «os 
députés se plaignent officiellement 
de la conduite de nos juges. M. 
Wilson croit 9voir raison d’adopter 
ce procédé et demande copie des 
documents relatifs aux accusations 
portées contre M. D J. Hughes, juge

Les dépenses figurent sur trois 
chefs différents : lo la d lie natio 
nales et les subsides provinciaux ; 
2o les frais du service civil, de la 
justice, de la milice et de la défense, 
de la législation, etc., etc. ; 3o le 
ççùt de la perception des droits de

M. Pascal Poirier donnera, di 
manche soir à huit heures, à l’Ins
titut Canadien, une conférence 
intitulée : nos collèges et nos cou- 
v nts. Il y aura chant et musique. 
Prix d’admission dix centins. Q 
tous les amis de l'Institut s’y ren- 
d- nL

'«llUOB*.
sentir sens 

leur, et qui n'emi-êche 
occupations ordinaires, 
is les dnguisles.
Moutr al :
SuNfïdt Go.
WaTSuN & Go.
SN, BVANSàÇoi *

Edi PRIX
25 ct8, ei «1.00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
O. DACIER, Ottawa.

J. P. FRENCH, 
Inspecteur des postesI N’oublie! pas la grande soirée 

littéraire et musicale à l’Institut 
Canadien, demain soir.

ne
Bureau de VI 

des Postes, C 
1T Jaavier, )mpe 

Ottawa. 
t M* U ma1 1*
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—Parfois, c 
na'ssanta et é 
blement de t< 
mari a pour e 
que son hori: 
qu’il se fait un 
dans l’ombre q 
dans le ciel n 
de soleil. Alors 
regard brille, s 
te et son délici 
trefois réparait 

Pour le ma 
gne d’espéranc 

Mais, hélas 
éclair de gaie 
souffrance pent

* nutes. La jeui 
reprise par ses 
et elle se reploi

Madame de 
sont toujours 
tion est la mên

* Le marquis c 
dupe de leur h 
fausse amitié.

Sosthène® co: 
tioi s d’intend; 
quis y regarda 
s’apercevrait pi 
beau-fière ne s 
coup pour abus 
ce en lui faisar 
comptes dont ' 
pas parfaite. 1 
lange est telle 
c’est à peine s 
l’année le tiers 
Cela permet à S 
bit r les eaux et 
aise. Car M. dt 
un viveur, un h 
et il a passion 

, puis, il est bon 
pas renoncé cou 
prétentions sur 
beat -frèie. En 
il fait ce qu’il 
ce qu’il veut 

- Il est quatre 
près-midi ; le so 
descendre vers 
chaleur est mo 
y a plus d’ombre 
core ratraîchi pa 
baumée qui pa 
bres, en faisant c 
les.

Les habitantst 
nent de descent 
dins.

Assise sous i 
jasmins, la mar 
une châtelaine c 
est venue lui fri 

M. de Coule 
Gendron se pro 
ment dans une 
docteur est resté 
marquis, mais 
vant son ami. 

Madame de Pt
* nal à l’ombre d 

polonia.
Sosthène, couc 

mac, fume jnu 
gardant le ciel b 

L’enfant se i 
zon doux et fin 
vet, pendant que 
de chasse favori 
autour de lui dei 
Pour le moment, 
ne s’amuse et { 
sous les jreux de 
C’est presque to 
serviteur qui se 
1er sur le jeune 
sence de la noi 
n’a pas voulu st 
cher nourr sson, 
devenue la goir 

Au bout d’n 
doute comme j 
joyeux Fanor à 
L’enfant se rel- 
courir du eôté d’ 
sé à l’extrémité c 

Firmin craigm 
no tombât dam 
pour le retenir v:

—Monsieur le 
garde, arrêtez-vo 

Uu éclat de rii 
çon lui répondit 

Plus agile que 
s’était déjà préc 
de l’enfant et co 
en le tent nt dam

* reste, il n’y ava 
bre d’un dangei

ŒUVRES
i

,i

à

LES CANADIENS de L’OUEST 

—Deux volumes in 8, de 800 

pages, avec 21 gravures—$3

UN PA RA L1 ÈLE: LORDBEA- 

CONSFIELD ET SIR JOHN 

A. MACDONALD—Brochure
politique—25 cents.

I

LA VALLÉE DE L’OTTAWA 

—Etude sur ses ressources ‘ 
agricoles, forestières, miné
rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de 

50 pages—25 cents.

PHILEMON WRIGHT OU 

COLONISATION ET COM

MERCE DE BOIS—Etude 

sur les commencements de 

la vallée de l’Ottawa et 

son commerce de bois.— 
25 cents.

sur

m

LE CHEMIN DE FER CANA

DIEN DU PACIFIQUE — 

Brochure de 40 pages—25 cts.
i
I

AUX CANADIENS-FRANÇAIS
E MI -iRÉS—Discours pronon

cé à Lowell, le 4 octobre 1882.

S<ÿ* On peut se procurer ce* 

publications en faisant parvenu 

le prix au bureau du Canada t

* TKOI'IEl

U
LS

FBTTX]“LÀ MINERVE ”
EDITION LITTERAIRE

SOMMAIRE DU DERNIER NUMERO

Poésies—“ La Belle Meunière”—/* 
Suite.

“ iin soir dans la Cité"— 
E. Prudhommc. 

u Chanson de l’Exilé"- B 
Suite.

“ Aux Fils des Cultiva
teurs"—J. Autran.

A travers l’Espagne—A. B. Routhier 
Le Carnaval à Rome—AT. Bourassa 
Louis Olivier Gamache—L'abbé Fer 

land.
Les Noces d’Horace— Evariste Géli- 

nas.
Ici bas—Eugène de Fallois.
Courrier de la Mode—.Y

lit) Professenr Thenreur

Nous annoncions, hier, que l’acro
bate Thenreur s’était cassé une 
jambe à Québec. Ce n’est pas aussi 
grave que le télégraphe le disait. 
Voici comment VEvénement raconte 
le fait :

Theureur se mettait en train de 
regagner le paiterre en se laissant 
glisser le long d’uue corde, lorsque 
cette dernière se rompit tout à 
coup.

Theureur était alors à dix pieds 
de terre environ, il tomba lourde 
ment sur les marches qui condui
sent à la scène et s’est fait beaucoup 
de mal à une jambe.

M. Theureur sera en éiat de re 
prendre son rôle dans quelques 
jours.

LE CARNAVAL A MONTREAL

Ou fait d’énormes préparatifs à 
Montréal pour le grand carnaval 
qui y aura lieu du 5 au 9 février 
prochain.

La métropole compte sur des 
milliers et des milliers de visiteurs 
de toutes les parties du continent. 
L’attaque, la défunse et la prise 
d’assaut de palais de glace, le grand 
tournoi en costume au Pavillon à 
Patin r, la procession aux flam
beaux de tous les clubs de raquettes, 
les glissades au Mont Royal, la 
promenade en voiture contenant 
plus de 5,000 voitures, les arcs de 
triomphe» élevés en /honneur du 
marquis et de lady Lausdowne, 
toutes ces parties les plus brillantes 
du programme doivent être illuff 
trées par nos entreprenants con 
frères du Star, sur un numéro 
spécial imprimé sur papier de luxe 
et de double format.

Ces gravures seront piéparées 
par les meilleurs artistes de Mont
réal et devront être d’un grand 
intérêt pair tous les gens du pays 
et de l’étranger.

Ceux qui désireront se procurer 
ce numéro spécial du Star n’ont 
qu’à adresser dix contins en timbres 
•" ses propriétaires, Graham & Co., 
Montréal, il sera aussi en vente 
chez tous les libraires.

BIBLIOGRAPHIE

Nous accusons réception des ou
vrages suivants :

I. First Spanish book aft^r the na 
tural method, by James II. Workman, 
A. M.y Pub by A S Barnes and Company 
New- York and Chicago.

C’est un livre fait spécialement 
pour l’usage de ceux qui comineu 
cent à apprendre la langue espa
gnole. Il contient un giand nom
bre de gravures.

P. C. AlCLAUl
TAILLEUR MILITAIRE

OTTAWA

Habillements, une spécialité, au magasin 
militaire de Broadway,

133 rue Sparks, Ottawa.

Les messieurs désirant avoir un habille
ment complet devraient rendre une visite au 
magasin militaire Broadway où les étoffes 
dans les meilleurs goûta vietnent d’étre

P. C. AUCLAIR, Prop.
133, rue Sparks.

Première qualité de draps noirs angles 
venant d’étre reçus an magasin mLita re 
Broadway. Ces drap- seront spécialem 
pour habits de cérémonies et la meilb 
place pour les avoir est chez 

P. C. AUCLAIR 
133, rue Sparks.

Habillements et pardessus d’hiver de pre
mière qualité, vendus à 10 pour cent de 
moins que les plus bas prix ordinaires au 
magasin militaire Broadway, 133, rue Sparks
Ottawa.

Donnez vos comman 
•érémonie 
et le moins

au n agasin militai 
cher de la ville.

P. O. AU LAIE, propriétaire, 
133, RUB SPARKS, OTTAWA 

lTjaa. 88.

ur habits dt 
re Broadway,

1 a».

PETITE GAZETTE Pas de humbug—Encore un non 
veau témoignage en faveur de la 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
GirouarcL dans laquelle I’ex-député 
de Kent, reconnaît que cette inesti
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous les intéressés 

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valèria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Il est absolu
ment nécessaire de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

TEMOIGNAGE CONVAINCANT

Je me suis démis l’épaule à la suit 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do 
teurs furent appelés, mais ne purent it- 
mettre mon bras à son état naturel. A | ri-f 
121 jo ins de souflra-ices atroces, j’al!a:’ à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, • 
médecin réussit à me m-nettre le bru7 fi 
position, mais les nerfs étaient tellem* i 
contractés que je ne p uvais plus que jv< 
mon bras à ang e droit. Les nerfs pt 
naissaient ôt» e en fil d’acier ; j’appliqi.b 
tous les remèdes crdina.ns, de l’alcool t 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai hua 
mais sans aucun eflet marqué. Ne 
avions une petite quantité de votre hu-k 
et liniment d huile. C’est le remède qu-. 
donné les mei leurs résuh-'ts. Je m i. 
trouvé que dans une phar.n nie et en nel;i 
quantité, et ayant dema» aux pharm* 
cions pourquoi ils ne garuii.ent p.-.s ru re 
mède; “.Eh bien, me répond reut-ils, ou 
ne savions pas que ce remède avail ai 
tant de valeur. ” l.s ont etc telleme... s. 
tisfaits le mon témoignage que depvisu 
en ont acheté et en ont vendu dos -tuai 
tités. Mais comme je ne pouvais atte du 
vu que l’on parlait déjà de me melln «ou 
l’influence de l’Ether pour oporer sur :ro 
bras et détendre los' nerfs. J’ai p-. f i 
vous écrire immédiatement pour vou. '» 
mander de menvover six bouteilles, -r.j 
avaut que la seconde fut épuisée, La .. ru 
étaient détendus et je pouvais 
de mon brast avéc facilité et sans dov.iei.

Permettez moi de vous dire que ..oi 
•ious servons bibiiuollement de votic ai 
u ica et linime.a d’huile comme n mèc 
pour les brûlures, écorchures, enlmst 
maux de reins et e:i général pour :.mw 
los maladies externes et cela av< r ,i 
meilleures résultats qu'aucun remède j. 
peut donner. Mon médecin do me suu e 
tière approbation a ce remède.

N otre tout dévoué,
Revu. D Goohuk,

Pembroke, N. H

Avis aux hôteliers—Je vendrai, 
au prix coûtant, d’ici au mois de 
mars, Vins rouge, blanc et Sherry, 
Brandy, Gin, Old Tom, Rye, en 
caisse et au gallon. Pour vous con 
vaincre du.bon marché, venez nous 
faire une visite.

N. A. Savard, rue Dalhousie.
Aux visiteurs—Les no ubreux vi

siteurs qui viennent à Ottawa pen
dant les sessions, ne doivent pas 
manquer, en débarquant du train 
à la gare du chemin de fer du Pa
cifique, ou avant d’y monter, de se 
rendre au magnifique restaurant 
Iroquois, ritué en face de la gare 
Union. Le sauvage qui sert d’en 
se igné [invite tout le monde à en
trer s’y réconfort r. Les vins, li
queurs et bières sont toujours de 
première qualité et servis avec 
promptitude et avec goût. M. G. 
G ration, le propriétaire et M. Paré, 
le gérant, sont toujouas attentifs à 

satisfaction soit donnée aux

^oihateS

DEUX BOITES
Avis Important aux Rame*

«l’Ottawa et «les environs.

MM. D Chisholm et Gie, ont ré 
doit leurs chapeaux, nuages, man 
teaux, châles, pardessus, au prix 
coûtant, et toutes les autres mar
chandises en magisin réduites de 
dix pour cent, dans le but de vendre 
autant que possible de leurs mar 
chandises d’hiver avant que les 
nouveaux effets du printemps arri 
vent. Rappelez vous de l’adresse : 
Magasin de modes de Lome, 39 rue 
Sparks, la première maison di. 
genre en gros et en détail à Ottawa

Pour 25c

Oscar McDonell,ce que
patrons de l’établissement.

Véritable spécifique — Gomme re
mède pour la bronchite et les rhu 
mes, employez la Diphthérine du 
Dr A. Lace rte, le seul véritable 
spécifique contre la diphthérie et 
au ties maux de gorge. 50 cents lf 
bouteille, chez tous les pharma
ciens.

La jeunesse—Personne n’aime à 
vieillir. Une jeune fille surtout 
voit avec peine les printemps laisser 
tour à tour leur empreinte sur son 
ch irmant visage. 11 n’y a plus lieu 
à cette douloureuse inquiétude de
puis que la médecine a trouvé, 
dans la u Lotion Persienye," le 
secret d’effacer cette emp.einte et 
de conserver les charmes de la jeu 
nesse.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de i’encoura.'ement 
qu’on lui a acco:dé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

EPICIER ET MARCHAND DE VINS
lot. Rut-, R IDE A ü,

OTT i WA.

TROUVE
Une ROBE DE BUFFLE. S’adresse 

M. l’ingénieur de la cité, hôtel de ville.
r à

Ihés une Special te
A VENDRE

Ayant souffert du Rhumatisme pendan 
longtemps, on m'a conseillé de fa ie l‘e 
saie de votre Arnica et liniment d'hui 
La première application me donna un sn 
lag^ment imovdia , et maintenant je si. , 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol* 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
VV, H. Dickison,

218 rue S'. Constant, Montreal.
En vente chez C. ). Uacikh, rue Kusse> 

( fttawa.

A Saint-Jéiôme, UN MAGNIFIQUE 
TEL en brique et à J-ux étages, y compris 
un ménage complet qui est de première 

situé en face du dépôt du chemin de 
Iqne et à une vingtaine de pieds 

du marché, e-t à vendre à de bonnes condi
tions. On peut avoir de bonnes références 
en s’adressant *1 L -uis Bélair, 39 rue Murray.

les «formations, 
, au propriétaire 
JOSEPH AUBRY.

IlO-

cIa
fer Patin

20février 1883 la
Ottawa. Pour plu- 
s'adresser sur les li

10 jan. 84.
I issolutioii de Koc été

G f.

J. H. AUI AL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER

Les soussignés anno 
Philbert et Archambault, 
siers et décorât 
seulement mut 
prochain.

Tout argent dû à la société devra, être 
p iyé à M. George Philbert.

neeut que la société 
neintres, tapis- 

diasoute de con-SOCIETE rs, sera 
au premier de février

Le D- DUHAMEL étant obligé d • fain 
une absence de deux mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W Church, d’Aylmer, je ne méde
cin déjà avanlag ui-ement connu dans 1* 
district d'UHat* a, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie et la pratique de la proies 
sion médicale. Jusqu'à ce jour le Dr 
DuhaAel ne s’est pas occupé activ-men i 
de la uralique de sa profession ; mais, dè 
aujourd hui, on peu requérir ses se-vices 
ainsfque ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit. Ils seront en état de répondre à 
l’appel des malades dans la cité de Hull 
et les environs.

La pharmacie va être augmentée consi
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix
No. 230, rue Principale, Hull

Près du nouveau bureau de poste.
Hull, 3 janvier 1884

— Rappeliez vous que je tiens 
toujours le Porter au gallon

N. A Savard.
Ottawa, Ont., 1U Juillet 1880

Cher Monsieur,— J’ai beaucoup de plai
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
le» rhumes, la toux, et toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
•i. dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maivon, et nous croyons que chaque 
làmilie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

--Les pilules de noix longues du 
VtvGale guérissent le mal de tête, 
etc —25c» par boîte.

Livres de comptes—Ayant reçu DCRION & DELORME,
drctrpt^DjXg“vendVreeI ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

l'’ordmairi.nt ^uflte/da^occasion W ^ Mî fit 569 RUE SüSSeX,

mm mumMarchand dk

PEINTURE D'AUTOMNE ET D'HIVERET DE VITRES
526 RUB SUSSEX

O T T A W.’A
CHAPEAUX et CASQUES,
-•si des p as considérables et comprend 

•unies les nouveautés.
M. A rial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af 
i ai res ; il surveille lui-mêmt 
tontes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Notre as: 01 umeut est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

\mm A BON MARCHE.
NOTRE ASSORTIMENT DElm

Les propriétaires tr< nveront 
un grand avantage en le favo 
r i sa ut de leurs commandes 

17 mars 1883

CHEHISË8
le toute description, est le plus considé

rable qui soit en celte ville.
Nos Prix sont des plus Populaires.

ta

- VA Kl ETE PRESQU’INFINIE DE 
COLS,OTTAWA.

Nouveaux fonda de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portraits 

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$3.00.
Photographies de toutes grandeurs, satfs 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

et venez faire une visite à la librai
rie Canadienne-française.

P. G. Guillaume,
No. 455, rue Sussex

—Le meilleur remède connu con
tre les affections de ia gorge et des 
poumons est le sirop de gomme 
d’épinette rouge de Gray. Des 
milliers de personnes en font usage 
et toutes s’accordent à le proclamer 
des plus efficaces. Dans les cas 
de toux violente, les patients qui 
ne peuvent dormir la nuit n’ont 
qu’à prendre une ou depx doses de 
ce remède pour se guérir radicale
ment.

Faites-en usage et vous serez 
convaincu. En vente chez tous les 
pharmaciens ; prix, 25 cts et 50 cts 
la bouteille.

—hiiop du Dr Coderre pour sou 
lage» 1 ;s douleurs des jeunes en 
fants—25c. par bouteille.

Les directeurs de pensions, msti 
tuteurs et autres trouveropt cons
tamment, au magasin de musique 
de F. Boucher, 158, rue Sparks un 
choii varié de cantates pour distri 
butions de prix, fin d’année, fêtes 
de supérieurs, visite de pasteur et 
d'évêque; ainsi qu’une splendide 
colle' tion de romances françaises 
spécialement publiées pour Pen 
sionnats.

AVIS PUPLIC est donné par le présent 
qu’une demande sera faite au Parlement, i 
sa prochaine session, pour obtenir un act* 
constituant la Compagnie du chemin dt 
fer de Vaudreuil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISAILLON & 

BROSSE A U, 
Avocats des requérants.

Montréal, 14 novembre 1883.

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGK DE CORPS, etc.

277, ME WELLLWTtffl,

C. Gagne et CieE. VLZINA
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
coin de la rue Rideau.

BIJOUTIER et HORLOGER
No, 536. Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L’A 'J
Assortira nt complet de Bagues, Ann> .ux 

Epingles, Boucles d’oreilles. Montrt r 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Onvr >ge fajt à ordre sous le plus cour 

délai à des prix modérés.
AGENT pour la célèbre montre Waltl..

B. VJEZIXTA,
Porte voisine <lu VARIKTY HAÏ !..

1er dec,

5 mars, 1883 la569 rue Sussex, 
18 Oct. 1883. la.

Est donné par le présent que demande 
sera faite au Parlement du Canada à sa pro
chaine session, par le Très Révérend Joseph 
Thomas Dur.amel, évêque d’Ottawa, d’un 
acte constituant la “ corporatio.i épiscopale 
..atholique romaine d’Ottawa” fln une cor
poration ayant pouvoir d’acheter des terres 
et d'emprunter de l’argent sur hypothèque 

et de donner à la dite 
l’Eglise du dit 

toutes ventes, hy- 
faits à ..n pour la

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
et po r autres buts, 
corporation la propriété de 
diocèse, et de confirmer 
pothèques et transper s 
corpvration existante, et avec po 
cepter des présents ou legs et de confirmer 
tous dons, présents ou legs faits à la dite 
corporation et généralement de lui conférer 
les mêmes pouvoirs et et privilèges dont 
jouissent les corporations de c- genre.

O’GARA et REMON,
Agents pour les requérants.

Daté à Ottawa ce 4me jour Je janvier 1884.

82—ARRANGEMENTS D'HIVER—M

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis....
Arriveé à la Rivière du Loup 

do Trois Pistoles....
do Rimouslli............
do Gampbelltoiu....
do Dalhousie.......
do Bathurst.......

Newcastle ... 
do Moncton.......
do Saint Jean*—
do Halifax........
Lu tram s*- lacc rd 

des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m 

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se raccordant à 
a courbe des Chaudières avec le Gram 
froTC à 9.23 p. m., restent à Campbellloi 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se remi 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend a 
8amt-J

Pour billets et tout arrangement con 
cernant le fret et les passagers, s’adresser i 

R. C. W. MacCUAIG,
Agent.

1 a:
8.10 a. m. 

12 55 p. m, 
2 05 p. m. 
3.49 p. m. 
8 35 p. m. 

« 9 15 p. m.
—.....11.17 p. m.
............ 1 -\5^p. m.
....... 4.00 a. m.

...... - 7.30 a. m.

...... .. 12.45 a. m
à “ la Courbt

FOURRURES
Le public d’Ottawa et de ses environs es 

invité à venir examiner notre assortimen 
contenant ce qu’il r a de plus nouveau e 
de plus élégant en fait de

do 16 j.

AVISESMANTEAUX ET 0 LMANS,
KaHuka, Fiiv. 9, 1880 

J’ai acheté de M. Bishop & Cie. 
l’automne dernier, cinq bouteilles 
de vos Amers de H ublou pour ma 
fille et j’en ai été liés satisfait. Elles 
lui ont fait plus de bien que toutes 

médecines qu’elle avait prises 
depuis s’i ans. Wn. T. McCliiri.

Ce qui précède vient de la part 
d'un cultivateur digne de foi, dont 
la fille a été malade pendant sept 
ou huit ans, et n’a pu obtenir de 
soulagement que par les Amers de 
Houblon. Elle est maintenant en 
aussi bonne santé que toute autre 
personne au monde. Nous ven
dons une grande quanti te des Amers 
de Houblon et les cures sont nom 
breuses.

Est donné par le présent que demande se
ra faite au parlement du Canada à sa pro 
chaîne session par le Révérend Narcisse 
Zéphyrin Lorrain, évêque de Cythère et vi
caire apostolique .e Pontiaè, d’un acte 
constituant la “Corporation épisco' ale ci 
tholique romaine du vicariat aposto ique de 
Pomiac ” en une corporation ayant pouvoir 
d’ache'er des terres et d’empr nier de l’ar
gent sur hopothèque et pour autres buts, e 
de donner à la dite corporation la propriété 
de l’Kglisi’ du dit diocese, et de conérmei 
toutes ventes, hypothèques • t transport 
faits à ou par la corporation existante, et 

pouvoir d’accepter des présents ou (.egs 
et <le confirmer tous dons, présents ou legs 
faits à la dite corporation, et généralement 
de lui conférer les mêmes pouvoirs et priv. 
lèges dont jouiss-.-nt les corporations de ce

en tiedisitin et doublés en fourrures, pou 
dames.

îe spécialité de garnitures de fourr rcs, 
Manchons, Gants, Ui.apeaux, Casques et 
m.tames.

Le plus bel assortiment qui existe 
Ottawa, dans lequel on n'a que l’embarras 
du choix. Les prix sont toujours les plus

Un

les bas, chez

H. L. COTE
128, Rue Rideau.

Sept. 188 la

AVIS PUBLIC
par le présent donné que je ne serai res

ponsable d'aucune dette contractée en mon 
nom sans un écrit de ma main.

Est
O’GARA et REMON,
Agents pour les requérants. 

Daté à Ottawa ce 4e jour de janvier 1884. 
16 jan.

D. POTTINGER,
Surintendant généra!, 

Ottawa, t» Dte 1882
AUGUSTIN MARCOTTE. 

Satat-Àedré Ivellin, 15 janvier 1884» flW. H. Bishop k Cib. la 2 m.

LE CANADA, 26 Janvier 1884
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était encore à une assez grande 
distance du bassin.

Le marquis avait entendu 
Firmin, il l’appela.

—Firmin, lui dit-il d’un ail 
contarrié, tu viens encore de re
tomber dans ton vieux pêcdé.

C’est vrai, monsieur le mar
quis, balbutia le serviteur.

— Eh bien, Firmin, je m’éton
ne que tu ne tiennes aucun 
compte de mes observations. 
Encore une fois, je te défends de 
parler ainsi à mon fils. Docteur, 
vous devez être de mou avis : 
Entendre un homme de l’âge 
de Firmin appeler un bambin 
qui n'a pas encore deux ans 
*• monsieur le comte, ” n’est-ce 
pas ridicule ?

—Vous avez raison, monsieur 
le marquis, répondit le docteur

—Je ne veux pas élever mon 
fils sottement, reprit vivement 
le marcuis ; je ne veux pas qu’il 
grossisse un jour la masse da ces 
gandins pommadés qui traînent 
partout leur vie inutile et qui 
dépensent follement la fortune 
de leur père sans aucun profit 
pour personne.

Je tiens à faire de mon fils, 
un homme, un homme qui n’ait 
pas de fausses idées. Pour cela, 
il faut qu’il sache de bonheur 
qu’un titre n’est rien, que la ri
chesse n'est qu’un dépôt dont 
on doit faire en noble emploi, et 
qu’avant d’être quelque chose 
rar ses ancêtres, il faut être d’a 
lord quelque chose par soi-mê
me.

rEUILLBTOW

FAUTE ET (IIME
THOIMEME PARTIE*
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—Parfois, cependant, recon- 
na'ssants et émue du redouta
blement de tendresse que son 
mari a pour elle, il lui semble 
que son horizon s'agrandit et 
qu’il se fait une clarté soudaine 
dans l’ombre qui l’entoure. C’est 
dans le ciel noir une échappée 
de soleil. Alors elle s’anime, son 
regard brille, sa poitrine se dila
te et son délicieux sourire d’au
trefois réparait sur ses lèvres.

Pour le marquis, c’est un si
gne d’espérance, c’est une joie !

Mais, hélas ! ce n’est qu’un 
éclair de gaieté, l’oubli de la 
souffrance pendant quelques mi- 

— nutes. La jeune femmeest vite 
reprise par ses sombres pensées, 
et elle se replonge dans sa nuit.

Madame de Perny et son fils 
sont toujours là. Leur situa
tion est la même.

* Le marquis continue à être la 
dupe de leur hypocrisie de leur 
fausse amitié.

Sosthène” conserve ses fonc- 
tioi s d’intendant. Si le mar
quis y regarda t de plus près il 
s’apercevrait peut-être que son 
beau-fière ne se gêne p-'s beau
coup pour abuser de sa con an- 
ce en lui faisant approuver des 
comptes dont l’exac itude n’est 
pas parfaite. Mais M. de Cou- 
lange est tellement riche, que 
c’est à peine s’il dépense dans 
l’année le tiers de ses revenus 
Cela permet à Sosthène de trou
ble r les eaux et d’y pêcher à son 
aise. Car M. de Perny est resté 
un viveur, un homme do plai-ir 
et il a passions à satisfaire El 
puis, il est bon de dire qu il n’a 
pas renoncé complètement à ses 
prétentions sur la fortune de son 
bear -frère. En attendant mieux 
il fait ce qu’il peut, ou plutôt 
ce qu’il veut

11 est quatre heures de l’a
près-midi ; le soleil commence a 
descendre vers le couchant.; la 
chaleur est moins grande et il 
y a plus d’ombrage ; l’air est en
core rafraîchi par une brise em
baumée qui passe dans les ar
bres, en faisant enanter les feuil
les.

Les habitantsdu château vien
nent de descendre dans les jar
dins.

Assise sous une coupole de 
jasmins, la marquise cause avec 
une châtelaine du voisinage qui 
est venue lui faire une visite.

M. de Coulange et Ernest 
G-endron se promènent grave
ment dans une allée. Le jeune 
docteur est resté le médecin du 
marquis, mais il est aussi de
vant son ami.

Madame de Perny lit unjour- 
1 nal à l’ombre d’un magnifique 

polonia.
Sosthène, couché dans un ha

mac, fume jnu regalia, en re
gardant le ciel bleu.

L’enfant se roule sur un ga
zon doux et fin comme un du
vet, pendant que Fanor, le chien 
de chasse favori du marquis, fait 
autour de lui des bonds joyeux. 
Pour le moment, le petit Eugè
ne s’amuse et prend ses ébats 
sous les yeux du vieux Firmin. 
C’est presque toujours le brave 
serviteur qui se charge de veil
ler sur le jeune maître en l’ab
sence do la nourrice. Celle-ci 
n’a pas voulu se séparer de son 
cher nourr sson, dont elle est 
devenue la gouvernante.

Au bout d’un instant sans 
doute comme pour inviter le 
joyeux Fanor à un autre jeu. 
L’enfant se rel- va et se mit à 
courir du eôté d’un bassin creu
sé à l’extrémité de la oelouse.

Firmin craignant que l’enfant 
no tombât dans l’eau s’élança 
pour le retenir en criant’ :

—Monsieur le comte, pr 
garde, arrêtez-vous, l’eau! l’eau !

U u éclat de rire du petit gar
çon lui répondit :

Plus agile que Firmin, Fanor 
s’était déjà précipité au-devant 
de l’enfant et couché sur le dos 
en le tent nt dans ses pattes Bu 

1 reste, il n’y avait pas eu l’om
bre d’un danger, car l’enfant

ni es
I
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—J’ai oublié, dit Firmin, ex- 
c tsez-moi, monsieur le marquis, 
voyez-vous, c’est plus foit que 
moi l’habitude.

—Va, mon brave, je ne t’en 
veux pas, et je te pardonne, re
prit monsieur le marquis, en 
posant sa main sur l’épaule du 
vieux domestique ; mais sou- 
v-iens-toi bien qu’il s'agit de l’é
ducation que je veux donner à 
mon fils. Appelle-le tout sim- 
m nt Eugène. A toi comme aux 
autres, je ne demande qu’une 
chose, c’est qu’on ait pour lui le 
respect qu’on doit à l’enfance.

Le marquis reprit le bras du 
docteur et ils s’éloignèrent pour 
renouer leur conversation, inter
rompue par le vieux serviteur.

Un instant après, madame de 
Perny, ayant fini son journal, 
alla s’asseoir près de sa fille et 
de la visiteuse, dans la gloriette 
de jasmins. Bientôt une assez 
vive discussion s’engage entre 
cette demièae et madame de 
Perny sur l’acclination en Fran
ce des fleurs et des arbustes exo
tiques.

La marquise, qui n’était pas 
fâchée de n’avoir plus à répon
dre aux questions de la visiteu
se. s’empressa de profiter de l’oc
casion qui lui était offerte de re
prendre sa liberté. Elle se leva 
en disant :

—Je vous laisse causer ensem-
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25 cents.
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Et elle alla rejoindre son mari 

et le docteur.
—Ma chère Mathilde, lui dit 

le marquis, tu désires peut-être 
consulter notrt ami Gendron. 
Eh bien, tu vas nie remplacer 
auprès de lui pendant que je 

.vais tenir compagnie à *ces da
mes.

DE FER CANA- 

PACIFIQUE — 

40 pages—25 cta.
Sur ces mots, il s’éloigna ra

pidement.
La marquise arrêta sur le mé

decin son regard interroga
teur.

—Docteur, dit-elle, n’est-, e pas 
pas plutôt mon mari qui désire 
que vous fassiez sur moi une ex
périence de votre savoir ? Vous 
savez combien je vous estime, 
et la véritable amitié que j’ai 
pour vous ; dites-moi la vérité.

—Eh bien, madame la mar
quise c’est vrai, vous t vez devi
né. M. de Coulange est persua
dé que vous êtes un peu mala
de 11 voudrait que je décou
vrisse la cause de vol re tristesse, 
de ves précautions constantes, 
et que je [trouvasse le moyen de 
les faire disparaître.

—Que iuiavez-vons répondu? 
demanda-' -elle.

—.Que vous n’êtes pas une 
malade ordinaire, madame la 
marquise, que l’esprit ne se lais
se pas consulter comme le corps 
que pour vous guérir, enfin, son 
amour - tait plus puissant à lui 
seul que la science de tons les 
médecins réunis.

(A suivre.)

ENS-FRANÇAIS 

-Discours pronon- 

le 4 octobre 1882.
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Carnaval d’Hiver a Montreal
Des milliers et des milliers d’étrangers 

ne manqueront pis de se rendre à Mont
réal au commencement du mois prochain 
pour être témoins des belles fêtes du Car
naval de 84. Li p'us grande attraction ne 
sera cért linement pas ni le palais de glacé, 
m les cours s etc., mais bien plutôt la 
grande installation de pelleteries de toutes 
sortes au magasin de Chs Desjardins et Cie. 
En effet rien n’a ét^ épargné pour attirer

CHAS DESJARDINS HUILE DUCOUXM
DOCT»

HUILE DE FOIE DE MORUE
Mi-Ferrée n Qoinqniaa et m Écenes d'Oraages Aièrw

No. 7 RUE ELXilN,
OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la VI E et contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa.

O précieux médicament, fruit de- ’ js tu. aux et des persé
vérante ■< et mies lu Docteur Dtrcosxv.. réduit sous une seule 
formo l'Huile de Polo de Koroo, !<; r»i, le Quinquina et le 
Sirop d’Booreee d’Orange# Amôr :*.

Usa éléments qui entrent dans la c«m;xislUi:n do ce produit 
expliquent suffisamment son Immense accès et l'augmentation 
constante de sa consommation prouve au îî<j peut mieux qu'il 
est pourvu du toutes kis qualités neuo> -irv-s pour guérir I* ihé- 
mté, la Chlorose, les iialadtet le PoUnns-Ac* ü*rnchttes, Rhume* 
Catarrhes, ta Phthwe et toutes les A fe,.tiens scrofuleuses.

Lee Médecine les plus éminent» recommandent tout 
particulièrement oe médicament, rt’uve odeur agréable, 
•ans mauve le goût et dout l’usage eut économique.

Dépit général I Paria ; D' DUC07X, 209. me St-Denis
A Québre: £>* Ert. .*( fit* db C\ 

Pharmanlann-Chimistes, B3 -s* rua 5t-Jeaa,

\(

i Rti-m

Nsiàbai
l’attention des étrangers. On y verra ex
posées avec un goût parfait les fourrures de 
toutes les parties du mord», telles que 
Seal, loutre de mer, loutre du Nord, mou
ton de Pe.se, hermine, alaska, astracan, 
bokhara, écureuil gris, renard argenté, ro
bes de buffle, bœuf mus jué (musk ox), 
chèvres grises, noires et b anches, ours, 
etc. Les capots et mant -aux se comptant 
encore par centaines, les casques et les 
manchons par milliers. Il y a du choix 
plus que jamais ; et les prix sont bas, plus 
bas qu’ils n’ont jamais été : aussi c’est le 

ps d’aceeter des pelleteries, et si vous 
voulez avoir un bel aiticle, un article de 
choix et à grand marché allez chez

CHS. 1>ESIARD1XK et Cle ,
637, rue 8te-Catherine, Montréal, 

à l'enseigne des 3 l.hevreux.

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Koithern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La P/iaenix,

>,vsdo
do

ECapital et Actif Réunis iis
au delà de

MÉDICAMENTS DOSIMETRIQUES BURGGRAÉV-VCH ANTE AUDASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS e^CoURTIER.
Granules poparts avec les Alcaloïdes et l<u Produit» chimique» V>s pics pure. Wli que : 

Aconitine. Strychnine, Hyosclimlni, Digitaline, Morphine, Quaalar, Ci.lare de Calclno, etc.

ACTIONS de Banques'et de Compagnies 
orporôes, achetées et vendues pour ar

gent et sur marge. SEDLITZ-CHANTEAUD
iiMi CURE KimiAKTE Purgatif >alin, Rafraîchissant et Dépuratif 

Le SEDLITZ-CHAN't 'EA un est Incontestablement lu produit lo plue beau 
ut le plus utile de la phamu.de moderne; c’cst un sel nculro purgatif d'une saveur 
tres-douco et d'une efficacité certaine pour combattre ia c-n*>rspution et entre- 

> tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout utile aux Goutteux, 
< aux Rhumatisant», aux personnes d'un tempérament ia s -in, portées aux 

Congestion» cérébrales, aux Vertige», Migraines ou Mijeites aux Hémor- 
rhoïdes, Embarras gastriques, etc.

A<t. CM. CH ANTE AIT D, Pharmacien, Commarutaur c Isabelle la Catholique,
est le seul Préparateur des Véritables Médloaraeot:. v . -umétriques.

Se méfier d.ea Controfaçonu.
Dépôt Général : 54, me des Francs-Bou;%-rols, ré RIS

Dépositaires i Québec i »r Bd. MORXlf A C", Pbannftcfnn-ChtMt'd, SU, me Saint-Jean.

EMPRUNTS négocié? pour narticuliers, 
Corporations M .nicipales et Scolaires, Fa- 
briq es «t Eglises a des condition très 
avantageuses. Taux d'iutérét réduits :

Je, soiibigné, déclare avoir perdu complè
tement la i hevelure il y r deux ans. Pen
dant « es deux uns, j'ai essayé tous les remè
des j'vssihi-is, mais sans succès. En voyant 
l’ani.onco de la “Valqria” dans la “Miner
ve,” i eus -a curiosité de m'on servir

J’cn acbntai une boite chez MM. Lavio- 
lette ?t Nslson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C est M. Laviolc.tte lui môme qui 
me 1 a vendue, et il pourra attester que j’é
tais alors--il y a environ six mois—complè
tement chauve. Je me suis servi d’une seule 
boitoetel-ea suffi à me rendre ma cheve
lure d auLtefois, un peu plus claire cepen 
cant. I s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui n>e connaissent sont comme moi 
émei veillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Saint Ant-)ine, et je serai heureux de dou- 
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester X tous ceux qui voudront se 
seigner. Je donne ce certificat d 
propie mouvement, en justi 
naissance oour l’auteur d 
leuse découverte.

Montrés 1, 23 Juillet 1883.
Q&.En vente chez C. O. Dacier, 

pharmacien, rue Sussex, Ottawa.

ARGENT’placé sur garanties e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à corresp ndre av ;c

M. Chas Desiardins-
Blo<*k de l’Iiôtei KiiN*eâ!,'ru< 

Npark*, Ottawa.

de Commerce et Droits d’AuteurMarques < 
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Etal No 14, Marché By,Ottawa Le FER K 
BR A VAIS

. rrn u’a auc.une
LS FEH 0,1v*ir ot u’e 

nn m \é a to quo îîiicuno au .i. eau
BR A VAIS jSïVÜ-'Ut"®

t rrn o*st le moins cher ier- L6 rttl ru Inciixpuisqu'il-!flaeon 
n n * it â t o entier dur.: un n . • .t six un A VAlo -oiualues; le h

icvicntilonca 16'.. mimes 
par jour.

L8 FER ne noircit jamais 
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Un prospectus détaillé uccompatjiv. 
chaque flacon.

Dépôt dans toutes les bornes Pharmacies.

ni empes,
del estoziï'iC,ce et en rec 

e cette mervei°:

PIEKBE DAME.
A toujours à son Etal un 

complet de

Viandes de premier Choix,

assortiment
ni

l'en

Telles que BŒUF,
MOUTON,AU CLERGE VEAU,

de famille 
enfants 
grande
suivants: Cu- q c.
Dentition doul- 'ire' *o,
Rhume, Coquvlvche, etc.

Demandez, le S'.Ficr ne Dr Qodsbbb et 
n’en achetez point d’autre.

Eu vente par tout le Canada et les Etats 
Unis

AGNEAU,
LARD SALE,

LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix qui dihtnt toute rompe 

titian.
0TTAW1 PLATING WORKS
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES, J@"Une visite est sollicitée. 

Ottawa, 28 mare 2883 BRAVAISCALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS, 

Et autres ornements d’autels.

FAULT. C. DUMAIS, PRIX, aii Ct*. t \ BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B. E. McGalK, Chimiste.
Montréa

Arpenteur de la Puissance et de la 
Province de Québec

Explorations et arpentages faits à la de
lude dea propriétaires de limites, de 

fermes et de terrains miniers, ainsi que 
plans et journal d’arpemage (Field Books). 

Bureau : 23 rue de l’Eglise, Ottawa.

1883. «H.

GRAND
Magasin de Meubles
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L. GRlTTOlN,

A WHOLESOME CURATIVE.
NELDED INPoudres de Condition d'Alexandfi Every Family.Calices et Ciboires dorée au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. GARROW,
170, RUE tsPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

l$OUI,ES POUR les KOGXOMfe
AN LLEOANT AND RB- 
FRnSHlilG FRUIT LOZ- 

^■i^ElflGE for Constipation,

K^Mrr$l!PE*io*lopiLU
v' *Vnnrl all other system-
SwV^-V.y !*?/ '^*‘**r rvgultttlng medicines, 

g ahr-a ^MStr1 th > hopeihsmall,LAppEïESKa
i J vri!es and children 

!ce. 20 coiit. l.ivrge boseï, «0 cent*
d nv z • r «r,gifts.

BT AD2 «88
Entrepreneur Meublier, Menuisier,HEDKCIVESCELEBRES

N >. 530, Rue SCSS. X, Ottawa•POOR LK8

Ckevauxla. M. GRATTON est toujours heureux d’en 
treprendre quelque travail que ce soit,Agknt a Ottawa :—C. STRATTON.
Construction et réparation de MaisonsCoins des rues Dalhousie et Saint-Paine!. 

4 VIS.—Les médecines ci-dessus, céff 
’“Y bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité. ie se trouvent que chez M. (. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les loulrelaçons.

Le plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, VAS 7 H 
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DELA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la auénson des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinie de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.

Dans cette 
prépara-

gomme ne 
se sépare 
'amais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
expecto
rantes et 
t o niqu e st 
sont con 
servées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
empératv- 

rc contieti- 
une grande

leu e gom
me en solu
tion coin- 
plcle.

iMeubles de toutes sortes pour, Cham 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
Le tout exécuté avec soin, par 

compétents, et à
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MACHINES A COUDRE
des ouvrien

Le plus grand assortiment de Machines 
A Coudre des

T. ALEXA.NDEtt
DES PRIX 1RES htODERÈS.0 Nov 1882 ta

NEILLITRRS i l ïî SIQIJEfc
et aux conditions les j lus la 'les, compre
nant (pour *i^£ure -lo eulifine; 
Royal, Wllmiti, SL wm l, Wowl, Wan* 

ser. Nrwfctnwiit, ..Mie, 
IVIlW'lf: fl Wl

(Machiner: a Or -ve pour fabrique)
Wü.-m-r li et F.

Singev Ce Wih:-n No. 2. 
Machines de Peureon l*our coudre avec

le til cire et v.-c le brai dur.
Machines de Jones â rapiécer pour es

fabricants de chaussures.

1er Uct. 1883 laPilules de Noix Longues Composées
De McflALt

Rêoouvertet *> J0S. SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres

203 et 261 "G*
HU K DALHOUSIE, 

OTTAWA,
A l’établissement le plus grand et le 

plus complet de la province 
d'Ontario.
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Pour la guéri 
son certaine d< 
toutes les afiei* 
lions bilieuse.-, 
torpeur du îoi< 
maux de téu. 
in di
étourdissement i 
et de toutes iet 

le mauvais fonctionne-

Tout le 
monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
épineltes et 
des pins
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SIROP * HlCfcUt" es tiom-

R. W. MARTINDE causés par 
l’estomac.
ules sont fortement recommandât. 

: un des plus sûr» et des plu 
efficaces remèdes contrôles maladies pîM 
haut mentionnées. Elles ne contf 
pas de mercure ni aucune de ses p 
lions. Tout en étant un puissant 
pouvant être administre dans : . 
quel cas, elles ne contiennent an 
ces substances délétères qui pourraient ti 
rendre préjudiciables à la santé des enfant 
on des personnes âgées. Les Pilules rt 
Noix Lo ânes Composées, de McGale, som 
préparées avec soin, avec nn extrait cor., 
centré, tiré de la noix longue et comblni 
avec d’autres principes végétaux, de ma
nière à les placer au premier rang nam i 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri
sent offertes au public.

B. E McGALB,

malaises 
ment de 

Ces
ladies des 
poumons.

En France 
les méde
cins en
voient rè- 
g u lière- 
menl leurs 
p a lient s

phtisie 
dans les fo
rêts de pint

prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour
geons d’Cr- 
pinetle

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
pdsciâque dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cls. et 50 cls. la bouleile.

Les mots “ hirop de gomm- d'èpmetle 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

.*Ut. Bteie KûIvhii.Le seul établissement de ce 
da :s la ville où vous pouve 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
mandes au moins DEUX HEURKS 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point 

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes.

fair On pent s’adn sser chez M. 
Senécal la n lit comme le jour.

: gc
z vet 10 Seul. 1883 laGOMME tant

nés

ills
répaia» 

, purgatn. 
ns import'D’PINETTÏ jp1

dt

AVIS AUX REPRENEURS
ROUGE

DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres
sées au soussi,r..6 et endossées: “Soumis
sion» rour les travaux de Cobourg,” seront 
reçues jur-qu"au MARDI, 6 Février prochain 
inclusivement, pour la construction d un 
nouveau prolongement à la jetée d«-1 est, 
hâvre de Cobi org, lue Ontario, suivant les 
plans ct devis imprimés, que l’on peut obte 
nir et examiner pu bureau du “Town 
Trust,” Cobouiy.

Les entrepreneur* devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
strictement confo 
mées et signées par 
mômes

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un choque acci-uté fait payable à l’o dre 
de l’honorable Ministre des Travaux Pu
blics, égal à cinq pour cent du prix de la 
8oum.ssion; et ce thôqi e sera confisqué si 
le soumissionnaire vit ee de signer le con
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com
plète pas l’on vit ge qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis
sions n’auront pas été acceptées.

Le départemi-hi ne sera pas tenu d’accep
ter lanfus basse ni autuue des soumissions. 

Par ordre.
F. H. ENNIS,

Secrétaire.
Ministère des Travaux Publics, >

Ottawa, 18 Janr. 1384- J

DE an li t è
SP.VUCINE

Une des meilleures prejm- 
spy.* Jr rat-one offertes jusov V 
f y /lf "'‘C au public, pour le Roiilap 
*«. n.'. meut immédiat cf la gL.-

rison de l» Toux, du Rhtm ■, 
™ de la Bronchite, de l’d - 

rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de b 
Gorge et des Po 

A vendre par 
50c la r-outeille.

B. E. MtG-ALE, Cliiroistr , 
Montré

Chimiste.
Montréal.GRAY.

rmiiiiiï:
hux formules impri- 

les soumissionnaires
union-, 
tout à 25 et

Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez c::ez

McDougall &cüzxer
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la
GROSSE TABKIERE,

Hue Sussex, et coin (t la rue Duke,

8

L. A. Olivier
AVOCAT.

-KERRY WATSON \ CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau e 
Block d’Kgieson, Ottawa. Ont.

ARGENTA PRETER
Ottawa, I janvier 1181

CHAUDIERES, OTTAWA.
Et à MATT A WA, P.Q.

MCDOUGALL i CUZHER.
lan81 àetebr» 1888. la■av. tmi

LE CANADA, 26 Janvier 1884
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CUEILLETTES DU REPORTER AVIS IMPORTANT CLUB DE RAQUETTES FRCNTENACAPIS, TAPIS, etc.
MAISON DE TAPIS

Grande Vente à Sacrifice abonne»
Nos abonnés voudront bien se 

rappeler que l’abonnement est 
payable d’avance, et qu’eu nous fai
sant remise maintenant on nous 
évite les frais et l’ennui de la mise 
en collection. En nous- nvoyanl une 
piastre on s’abonne pour quatre 
mois.

Nous avons fait des arrange
ments avec La Minerve, en vertu 
desquels ceux qui désirent re
cevoir la Minerve et le Canada, 
éditions d°. chaque jour, pour 
ront s'abonner à ces journaux 
moyennant $6.00 par an paye 
d’avance, pourvu naturellement 
que les arrérages, s'il en est, soient 
soldés On peut s’adresser indiffé- 
rcmim lit à l’administration de l’un 
ou do l’autre aeces deux journaux.

Nous pouvons en outre faire par
venir l’edi lion 11 itérai re de la Mi 
ne ve à tous c- ux qui ajouteront 50 
cents à leui souscription au Canada.

Il y avait foule au l’arc Lans- 
downe, cette après midi.

M. E. G. La verdure a été élu pré
sident du comité du feu et de 
l'éclairage.

Plusieurs membres du parle 
ment assistaient au théâtre de 10 
cents, hier soir.

Le club “ Le Canadien ” d’Ottawa 
était reorésenté par 32 membres, 
dans la procession d’hier soir.

M. Alexander Jacques fait main
tenant partie de la ré J act-on du 
Citizen.

L’enquête sur le cadavre de Ha- 
verland a été ajournée, hier, au 29 
de ce mois.

L - révérend J au es Allan don
nera une conférence sur la tempé
rance à l’hôtel de ville, demain

A une assemblée du comité d s 
finances de la corporation tenue 
hier soir, M. l’échev.m Jacob Eriatt 
a été élu président

Restaurant de première classe - 
Pour un lunch, un Tom Gerry et 
une tasse de Fluid Beef de Johns
ton de première classe, allez au 
restaurant de G. Lalremouille, No. 
548, -ue Sussex, ancienne maison 
Poulin. 1s

AVIS SPÉCIALE -------DE-------- Payable- d’avance, par 
do do qua 
do do un i 

I Edt. Hebdomanaire, piPÛMES, VAISSELLEsemblée et sortie du club, jeudi 24 cou
rant à la salle, 429, rue Sussex.

Sortie générale de tous les c ubs, vendre
di soir. Réunion au “Young Sien s Amu
sement Club” 20£, rue Rideau. Tous les 
membres sont spécialement priés d’y assis-

. As
D’OTTAWA.

/pxnt Ve nlns grand assortiment, les mcil- 
- - . i >r rSf et 1 s plus bas prix en

fait de
ter S T VERRERIE„v.;, .relarte, Rideaux, Par ordre.C

E. E. IÆMIEUX,
Secrétaire.Corniche*, Pôles, Ciarsitlitre» 

et Meuble* «àc toute «sorte. La Compagnie du Chemin 
de Ferà la LA S1KIÉTITout doit et re vendu au prix contant afin de Taire place 

pour les nouvelles mare U an lises du printemps qui 
viennent d’Europe.

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA,
14# Hue SIM H It#.

SHOOLBRED et Cie.
Canadien du Pacifique

DD SkCRÊTAIRB. 
11 Janvier 1884.

f Bureau 
X Montréal,

Le dividende semi-annuel sur le capital-ac- 
compagnie, au taux de trois pour 

cent par année, garanti par l'arrangement 
intervenu avec le gouvernement du Ca
nada, et un dividende-intérêt semi-annuel 

lémentaire, au taux de deux pour cent 
année, déclaré par cette compagnie, for

mant conjointement un dividende semi-an
nuel sur le dit capital-actions au taux de

LE CAC. S. SHAW A Cie.,laOttawa, 17 Déc. 1883.

lions de la Importateurs directs.SERVICE TELEGRAPHIQUE Ottawa, 21 Janvier 1884
Ottawa et Ilull,

CANADA

Chemin de Fei Canadien du Pacifique
IUVISION IS K L’EST. 

L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA A MONTREAL

COUPUNE SCENE AFFREUSE AVIS
Les avis de naissances, décès, 

et mariages doivent être invariable
ment payés d’avance. Qu’on ne 
l’oublie pas. Il nous est impossible 
d’ouvrir des comptes t.our des mon 
tants aussi minimes.

Cinq pour cent par année
SERONT PAYÉS LE

LUNDI, 18 FÉVRIER 1884
aux actionnaires inscrits à cette date.

Des mandats pour la valeur de 
dende, payables a la succursale de la Banque 
de Montreal, 59 Wall sjreet, New-York, se
ront livré- le et après le 18 février, nu bu
reau des agents de la compagnie, MM. J. 
Kennedy. Tod * Cie, 63 Willi 
New-York, aux ac îonnaires inscrits comme 
résidents aux Etats-Unis et en Canada. 
Tous les auties mandats seront livrés, à la 
même date, au bureau de MM. Morton, Rose 
a Cie, Bartholomew Lane, Londres, Augle-

■r? t t -Y Bon nombre < 
vendredi soir pt 
sont revenus tmj( 
par le train du m

Un cadavre réduit en cendres.
CHEMIN DE FF R

«(WFiiirr("Par dépêche spéciale J
Plantagnet, 25 — Une scène af 

freuse s'est passée au village Cur 
ran, ce soir. Le corps de Madame 
Beaulne, morte la veille, était ex
posé dans une chambre mortuaire, 
lorsque le feu prit à la maison et 
la consuma avec son contenu, ainsi 
qu’un magasin de marchandises 
attenant. Le feu a été si prompt 
que l’on a pu avec grand peine 
sauver DI le Beaulne qui était ma 
lade. On suppose que le feu a été 
mis par les chandelles aux tentures 
de la chambre mortuaire.

Montréal, 22—Mgr Fabre a adres^- 
sé un mandement à son clergé 
condamnant le livre mis en circu 
lation par le cercle catholique et 
intitulé : la Source du mal en Ca
nada.

divi-
Bar

A.

M. Wli te, rapp 
pour la Gazette d« 
élu, earned', pvési 
lion des journal 
session lôdérale.

IV wN’OUBLIEZ PrS LE VOIE LA PLUS COURT.:
ENTRE

OTTAWA IT MOSTKKAL *"
Et tous les [(oints à l'est.

ri 11 A N G E M E NT D'HEURE.

£ CONVOIS a PASSAGERS i
ri OIL J Os Jours ~

am Street,

Ttatre a lfl cisECAATi;

Un chien Cocker, couleur i.afé, 
répondant au nom de “ Polio,” 
portant collier en forme de chaîne 
a ec cadenas. Avertir au No. 7, 
Mackenzie Avenue.

t rr aiigemeiilN «(’hiver, eoui- 
uieiifiaut Lundi, 21 liée. 188;>. I

Les trains circulent d’après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
-ur l’heure d’Ottawa

Les livres de transfert de la compagnie 
seront fermés à trois heures p.ra., le samedi 
26 janvier, ut seront réouverts à 10 heures 
il. m. le samedi 23 février 1884 

Par ordte des directeurs,
CHARLES DRINK WATER.

Secrétaire.

INSTITUT CANADIEN
MM. Gigault e 

demzmder 'a fort] 
spécial .le la et 
travailler au dt 
industries agrico’ 
l’on se propose de 
ganiscr le dé par 
ture à Ottawa s 
que celui de Was! 
les résultats les p

SEMAINE DU 21 JANVIER 1884
) 1-3

IILES FRERES DE BAIIR—Contorsionistes 
merve”'

FRANK

THOMAS HEFRON—Le fameux danceur à 
à l.i jambe de bois.

NE Y & GILSON—Nègres joyeux et

II |1' WARDELL—Le grand dompteurDECES. I wDECOUVERTE 1M PORTANTEP1.'Homélie Géroux épouse de M. Cyrille 
décédée le 24 cou- CHARS PULLMAN.Saint-Denis, épicier, (______

raut à l'âge de 42 aiis et six mois.
Les funérailles auront lieu, lundi 

rant à 8 heures du matin. P 
sont priés d'assister

P-
Laisse Ottawa....' 8 35MPÏIT5IMS1AETIER Raccordement ii In gare Bonaventure, de Mont-

mont Central, -lis tra us du vhenun'* de^f t 
Delaware «t Hudson. dent les lignes s’étendent 

intimes, et a-.x vi les do 
Troy, Albany, et New-

arents et amis
p-abates.

!R A. BLITZ — Marionnettes de
acrotia 

WALTE 
Londres.

MADEMOISELLE 
Oaniatnee mélodieuse, serio-comique.

B ÈLLA VIVIAN— La reine de la mélodie. 
MONSIEUR BLITZ—L’no -me prodige de

Scène extra-comique 
TRANQUILLE.

REPRESENTATION :
Dans IV# pres-midl a 2.30 hrs 

Le Hoir » 8 heures.

Admissioi , 10 C nts. 
•Sièges réservés, 10 Cts. extra.

30 nov.

Arr. à Montréal... 56

jusqu aux Pr \ iiices i 
Neuve.le Angleterre,Laisse Montréal.. 7 

Arrive à Ottawa., 11

Toronto, 25.
Le conducteur ùv chemin de fer 

Barber, poursuivi en cour cri mi 
nelle à cause de l’acc.dent du che 
min de fer de Humber, a été dé
claré non coupable par le jury.

Québec, 2G—L’état du ch f de la 
police secrète s’est un peu amélio
rée, et cette amélioration continue. 
Le blesse a eu une nuit assez calme.

308NELLIE MARDEN— m:-D PIlTnEKITiaiiliArticle# «le Famille.
—C’est votre faute si vous 

demeurez malade, lorsque vous 
pouvez obtenir des Amers de 

Houblon gui n’ont jamais 
trompé—Nemo.

La femme la p us faible, l’enfant le ms 
p ait, et le m Rade le plus invalide peuvent 
faire usage d'is Amers de houblon e > 
toute sûreté et avec de lo.is résultats.

— Les vieillards affligés de rhumatisme, 
le maladies des r ins ou toute autre mala

die recouvreront leur première vigueur en 
.-es rvrint des amers de Houblon.

Ma lemme et ma fille ont « te guéries p ir 
’usage des Amers de houbh n, et je les 

recommande i mes fidèles.—Ministre Mé 
thodiste.

0012
A par ir du lundi, 19, Nov. 1883. les trains cir

culeront C' uni e suit •
o -me pr 

— UNE FAMILLE
Spécifique contre la Diphihérie et au

tres maux de yt rge, guérissant 
Consonwsîon. Bronchites et 

Rhumes.
IA DIPHTUKRIE VAINCUE !
Aux ravagea de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L’cxpéi ience de plus 
le dix années de succès constants, et des 

nés île certificats a tressés à l inveu- 
ar des personnes notables et dignes 

tent l’efficacité v aiment ôton-

II v avait réuni 
conversazione, si 
l’honorable M. Ca 
ministre de la m* 
l’hospitalité avet 
affabilité, il y a < 
et goûter. M. Bou 
ont th rméjl’ai 
exécution briilau 
la flûte. M. Bon 
tanta,sie de Vieil:

ILES CKIÆBRKS (fl MIS MALAIS nt «l’<MI»wn. I Arr
Ï.5 ‘

-I à Montréal»CRLUMET, LCCHINE Et CA ILLGN
Trois dus plus riches chars • n Am ruine, 

sont ait chi'S aux t oins de vitesse 
entre Ottawa et Montreal.

*&£
I*r’t Montréal. Arr. f\ Ottawa.

13.20 |».iu.
8.00 p.m.

convois à passagers ee rend nt direo- *
> ontréul, s ns changement de chars 

re et mdepe ù mmont dj tous le» 
n..très Iran,s du Brand Tronc.

Les trains quittant Jttawa à 8 heures du E 
matin se raccordant au Coteau r.vec le “ 
train direct pour Toi onto et to tes les 

nédiaires qui arr ve à Toronto 
Le train partant d’Ot- 

a à 4.50 p.m. se raccorde ù la Station 
îavuiture à Montréal avec l’express de 

nuit par le Verniout Central arrivant à 
St-Alüuns à 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivet 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m. 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m.', 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et tous 
les points sur le N. Y. & N. E. R. R’s.

Le train partant de Montréal A 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venaut de Boston et New-York via Spring- 
field, quittant Boston via Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 

a p.m., arrivant ù Montréal à'8.25 du

f.ao
'

ni c ooomotiv
'/TEn connection à Mon'réa! avec les t ains 

de chemins de fer pour QucL.c, Hali
fax. Sami-Jea ; Boston, el tou~ lu» 
points dans la Nouvelle-Angleterre

LES G LU BS DE RAQUETTES ce ntan
rfop;

de
A VENDRE nante de ce remède. 

Inventé et préparé par le 
Docteur N.

Les trains pour L’OUEST quitteront Ott ,wa 
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk Hiver, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45a.m —Train express direct pour F’erlh 
Brock ville, Toronto, D droit, 
Chicago et tous les points à 
l'ouest via chemin du Grand 
Tronc. Au-si po 
bany, New-Yoïk, 
tous les pmuti à l’ouesl viâ 
U A B. H R.

12 20 p.m—Express pour Pembroke, North 
Biy et tous les points du 
haut Ottawa, se reliant à North 
Bay av c le train mixte d< 
t-mi bury et de toutes les sta- 
tio s intermédiaires.

4.20 p.m.—Trains express <le l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke et tout s les stations in
termédiaires, faisant connection 
b la jo ction de Carlcton avec 
le trains mixte pour R ockville 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les bill ts; le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
;es passagers, s'adresse*- au bureau des 
billets.

Les différents clubs de raquettes 
d Ottawa se sont réunis, hier soir, 
à la salle du Young men’s Alh'letic 
Club et ont parcouru, la musique 
du 43ème bataillon en téie, les 
principales rtns d'Oitawa. La scène 
était magnifique, la variété de cos 
tûmes, l’éclat des torches, les chan
sons, la musique t ml a contribué 
pour faire une belle parade. A . 
retour la veillee s’est terminée par 
un concert improvisé par les mem
bres des diflérents clubs.

stations intern 
à 10 heures duLACERTE. 

Lévis, P. Q.
Une voiture d’été et d’hiver et un bon 
cheval, à de bonnes conditions. S’adresser 
au No 401, rue Saint-P 

22 janvier 1884
Bot

atnee.
AMERS CA J ADI ENS3t Les députés , 

chargés de la rép 
du trône à la légi
on! fait trie te ligi 
a lu son discours 
les usages parle 
plusest,iiaeubea 
à le lire. Beauc 
l’on entendu dise 
discours écrit pi 
sonne. Son con 
pas mieux réussi 
été un peu moins

Demandez à tout bon médecin 
si les Amers de Houblon ne sont pas 

la meilleure médecine dans le 
monde.

La fièvre malaria, les malad es bilieuses 
quitter nt immédiatement les lieux oû 
arrive ont les Amers de houblon.
“—Ma mère s’est guérie complètement de 

: aralysie et névralgie par l’usage des 
Amers de houblon.”—En Oswego Sun.

—Tenez vos intestins en santé avec les 
Amers de houblon et ne craignez pas la 
maladie.

TRESOR DES DYPEi'TIQUES
préparés aussi par le même, en vente chez 
les pharmaciens et en dépôt chez

KLZEAIt 4 FA ltlF,
71 Rue Bolton, Ottawa.

ur Utica, Al- 
, Buffalo etLA

4 janvier 1884

4. PIIILIPI'E E. MET, L. 11. 4.30
COlUtESPOSDA NCE Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

x BUREAU J CHJfllS DE PREMIERE CLASSE:—L’eau à la glace est rendue inoffensive, 
plus fraiebe et fortifiante en y mêlant des 

de houblon.
ix et les infirmes retrouveront 
t la jeunesse dans les Amers de

Coin ties flues RIDEAU 11 SUSSEX,l’association des sténographes KT RAILS NEUFS EN ACIEIl
Leu passa g rs pour le Sud ot.l’est changent de 

chars à la gare Bunavimture •» ‘ ontrdal ou leur 
bagage est tra sfC-ré sans frais extra et sans que 
le iwsag r ait à - en occuper, 
j Le bagage est chcqué pour n’importe quel en- !

es bill' ts et tout autre renseignement peu
vent tit e obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le depart et l’arrivée des trains sont 
réglés d'après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ottawa.

Amers

la vigueur e 
houblon

y.nsieur le Rédacteur,
iVrmettez-moi de vous informer 

i propos d’un rapport dans le Ca
nada d’hier soir, que M. Burgess, 
député ministre de l’intérieur, a été 
membre de l’association des sténo 
firaphes canadiens dès sa fondation. 
A !a réunion annuelle il a donné 
sa démission comme memi re acLl 
et a été élu membre honoraire, en 
vertu de l’article de la conshtut on 
d’après lequel un stvnogiaphed’uiv 
efficacité reconnue et qui a c< ss< 
de pratiquer la sténographie peui 
être élu unanimemi-nt membre ho 
notaire

OTTAWA.
Entrée : sur la rue Sussex. 

1er iuin 1883.POMMADE la
ECHOS DULA VALERIA empêche la chute

SANS iiGALE -j vles cheveux en trois jours. C’est le !£La Chambre se 
en comité généra 
résolutions relati

ésnltat- de tontes les pxpérii-nc^s

Chemin de fer du tord)U’on en a faites. En vente chez D. V. LINSL
Gérant.Contre la chute des cheveux et It 

Calvitie.
E. C. WINNIE,

Ageut gén. des passagers. 
Ottawa, 19 Nov. 1883.

1 O. Dacier, rue Sussex, chez E. Tous les doem 
garantie donnée 
pour les bons de 
chemin de fer di 
diens ont été prot 
en connaissent 
Inutile donc d’y

A PARTIR DE
LUNDI, 27 Septembre ISSU

Les trains cireu eront comme su i :

SÈÉT »0 lilIE FLtilX. *Xàt lan.). Martin, rue Rideau, et chez tons
HIBBARD, 

Assistant-Agent-Génêral des Passager- 
ARCHER B xKKR

Surintendant -généra!.

GEO. W.
es pharmaciens. Voir les certificats Aux Inventeurs 

J. Coursoïle L Cie.,
Solliciteurs de Brevets if Invent! n 

Dessins de Fabrique, Marqua 
de Commerce et de Bois 

Agence, et VorreeiroudanlH eex ttei*. 
Uui.. en Angleterre et eu l'ruuce.

PAS DE UEDBUtl ! Ireiftée à Ottawa et à Weshingtof, Malle.Mixte. W. C VANI10RVE,
Administra Umr-généra'.

Rospectueusement.
Thos. Jno. Richakdson 

Vice président pour Ottawa. 
24 janvier 1884.

La Valeria continue d’obérer des cures 
étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chuie des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vient 
d'être expédié à MM. t aviolette et Nelso , 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M Girouard, 
ex-député de Keot, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

Départ de 
Montréal pour
Québec.........

Arrivée fi. Qué IITILM s Mlltolâ10.00p.

6.30 a

3.00 p.m 

9.50 p.m
l u vente chez C. O. DACIER. 

pharmacien» rue Sussex, 
Ottawa.

Nous avons di 
le siège de l’hont 
au Sénat, était v 
d’absence depuis 
été décidé, de l 
Boudante encore 
maines, afin de 
Dickson de dot: 
explications, s’il

Départ de 
Québec po. 
Montréal.... 

Arrivée à 
Montréal... . 

Depart do 
Montréal po 
St. Felix 1
Valois..........

/Irritée à $
Felix de Va

Présents de Uoèl !
CHOISISSE Z

COUR DE POLICE 10.00p.

6.30 a

9.15 a.m

J. C0URS0LLE & Cie„ 
Ch amure Victoria, 

Vis-à-vis e bureau dés Brevets,
OTTAWA, Ont.

I Présidence du juge O'Gara 1
Ottawa, 26 Jan. 18' 4.

W. B. Harvey, arrêté pour aliénation 
mentale, est envoyé en prison pour sur ir 
un exanvn médical.

Mary Navnn, Accusée do i.ésr>rdre, est 
coi.dam ée à $10 d'amende et $2 de frais 
ou un mois de prison aux travaux forces

N. Gillepsie, pour ivresse, est condamm- 
à $5 d’amende ot $2 de frais ou trois se 
maines de prison.

4 05 p.ra
LA SANTE UN DEVOIR!

LA MALADIE UX CRUE 1
Un Set de Chambre Un fauteuil.

à coucher.
Un buffet 
Une bv'liothfque.
Meubles pour salon 
Table de centre, 
t ne berceuse.
Une table de pu sage 
Un bureau à toilette 
Un miroi-1.
Un canapé.
Une ott

Bouctouche, N.B., 4 janvier 1884 
MM. Laviolette et Nelson,

Pharmacie

Une étagère.
Un porte gaz 
Une corniche. 
Une jatdiniôre. 
Un banc à pian-'.

5.15 p.m B. P —Boite 68, 
24 Fév 1883Montréal.

us la bonté de m’enroyei 
la Valeria. J’en ai fait 

te et le résultat a été 
re poussés très 
été témoins

Au ,,i,p
12 boites de 
d’une boi 
cheveux 
sieurs ici ayant 
made m’a donné une neuv 
lesirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria.

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

Ex-député de Kent 
La '"alcrm a déjà obtenu un débit im

mense. Les commandes arrivent de tou 
tes les parties du Canada et des Etats-Unis. 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
me pareille découverte.

A vendre chez tous le pharm iciens.

8.20 p.m Un Kl Mi Di! SûrDépart de St 
eh a d’ Valoi4

pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal.......

Une 
bal 

Une

Un yarde robe 
Un pupitre.
Un secrétaire 

Un

berceusetel que mes 
épais Plu 

que cette pom
melle chevelure

pour bu ll il homme foi 
M Cuni non, qui 
niché un petit 
est pour sus frai 
re< heroes. Le 

’Sud avait acct 
d’avoir vendu ; 
verneur Robitai 
sur la rivière a 
Calgary, à un 
John A. Macdon 
vente, mais il a 
vernement n’au 
un prix plus éle 
l’acre.

5.00 a ni
DE IM KIS

8.50 a.m omano.
i petit banc pour 
les pieds

Ce célèbre remède guérit la dyspepsie 
les dé ang-ments d’estomac, les indigos fi 
lions, les vents, la bile, l’engorgement du 
loie, la constipai on et les coliques.

Il régularise l’action do l’estomac ei de 
tous les organes digestifs. 4 °

Pris immédiatement après le repas à 
la dose d’une cuillérée à d-ssert, c’est’ lo 
meilleur stimulant

UnNOUVELLES DE JOSH BILLING Sur tous les Trams pour Passa = ■ 
il y a des magnifiques Chars-Palais et 
Chars-Dortoirs élégants sur les Train? 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mon- 
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure .» 
Montréal.

En connection avec le ch -min de 1er i 
Grand Tronc «t te chemin de fer Canada 
Atlantic

BUREAU GENERAL: Québec. 
BUREAU DES BILLETS: Nos. U 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windf'-. 
'on»réal.
QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Loi * 

A. DAVIS,

(V dame------DU------
a........... Un........... Un........... Un...........
Oh ! père Noël, mettez un double attelage 

et venez vo r voua même au

Un

Dr. BiXTEll.
Le SEUL REMEDE VEO TAL

NewPort, R. I., Août 11, 1880.

Chers Amers—Je m'efforce de res
pirer ici tons l’air salé de l’océan, 
et souffrant depuis plus d’un an 
d’une maladie de foie on m’a con
seillé l’usage des A n rs de Houblon 
avec le séjour au ; ord de la mer ; 
J'en ai obtenu un résultat inei 
veilleux. * " * Les Amers m’ont ét« 
d’un grand secours et je ne craim 
pas de le proclamer.

Votre tout dévoué
J ©su BiLUNM.

MAGASIN PAL IS DE MEUBLES,
«8 BUE RIDEAU.

JACOB EBBATT stomachique connu. 
Pris à la dose d’un verre à 

matin
COHTRK LA

Dyspepsie, Perte «VAppedt, 
Indticeslioii* CoDHtipxtlou 

Habituelle, Mal de Tele 
etc., etc., etc.

, . , vin le
a Run, cest un purgatif sûr e 

agréable, dont 1 effet se fait27 octobre 1883 la
, , sentir sans

alaise et sans douleur, .et qui n’em.Ajhe 
pas de va |uer au* occupations ordinaires. 

En vente chez tous les uroguistos. 
Denôls en gr «s à Montr-*al :

MM. H YM AV. S()N<SA Co.
MM. KERRY, WaTSuN & Co 
MM. L. SUGDEN, EVANS à Go'

20 nov. 1882—lu.

—Faitvs l’essai «« la VALE
RIA. U’e«t la meilleure puiu 
made coutre la eh nie de* 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez O. O. DACIEU 
PharmacleB, rue huseex.

maison a vendre

I
PRIX, 2» cto. U BOITEILLK. 

Vendu partout, et par C. O. DACIER, 
Ottawa.

Une maison en bots, contenant onze 
chambres et avisée ea deux logements avec 
grand jardin, hangar et terrain spacieux, 
nuoiôto 692 et 594, rue St. Patrice, Ottawa. 
Bonnes conditions.

Surintendant
Vlui Déc '.88215 mai 1*83. lan
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